
LE~ ST]ÉNOGRAN

Dans notre dernier numnéro nout avons rait part,A nos lecteurs d'une no uvelle Isténographie dlue ant
génlo InIventifdi Dr Thierruleg. A u cours de
nos reitarques nui ujet it niven i systme nous
disIons que nous dt ions itxie tix de savoir <et qtule docteur pt;sat de la stnograph le Duploy. Laréponse ie s'est ias f'ait- nii nuire. Voletl la lettre
<ue tolis ndren'e l'auteur de la" ".f'tittda ". onsla pitblions in e:rtenso et nous en recoimlantsdotns
Illstamiiiient la lecture:
M. J. ME LAItoCI:LL.:,

Éditeur du StV'ographe Canadien,
A .\Monttéai.

Monsieur.
Je vols dans le No dit 1cr ntott di ui TAnoonatiri

CANrAUIN, que vous avez hâte de sas <ir ce lue Je'
pense tie la sténographie Ditl3 é. Voitc imia lein-sCe: Chaque chose a Son teinps. M1. uttloyé ard ta il un très giand servIce a la propagation de
l'lidéesténographiiteen France. Avatitlui,l'ii-
iense tnJ rité des personnes qui n'avaient pasfait il'éties cilasiqies le savaent pas méitn ceque si igitiie le to stc'niog aphie. et ari lesgn.s

lettrés un très plit nonbre s'était tcnné lit (ined'apprendre nue le uitis rares slénograplies frîînî-
çaises.

'aplatirlon dît système Dtîployé opuéra. sousce rapprt, une grande et rapide ivouitiioi. Ap-
tprendire, p esque sans peine, tue écrit ure abr(-
viati ve,i pouoirs'en serv ir out île sui te pour
ses b''soins personinels et p tir la correspîoinne
av'ceritaluis amis, était îue nouveauté fort en-viable.

Cp"ndanIt, Il se trouva quei',, dans les concours
très sérieux putit* des plices ollicielles, les etndi-
dtts pratiquant d'autres sy stéies n\au nt gêné-lement le detssu, et que les raris i tiployensélits
avaient introdutit dans e sy.stéie titi mîtailre denomîbr'uses abréviations. Cela n'a riti i'éton-
nn,* cr si l'abb Duployé .t ait outi compose
une écrit tire ie grntde 5e5s, il 'y st rait pris
lotit di Maiemment. .\inis aussi, nu lieu tie réutssirA fotr.oer d'iniinibrables élives, attirés surtout
par i fat 1lité tie l'étide, il n'a tirai en sans doute.volmeelients, que les persévérant il outrînce,
qui sont tirspeu nomibreux.

Sije dis, néanmoius, quie la sténographie Du-ployé n'est pas deivenue optilire et, par coisé-quent. ne pourra pas teveinir eatronlc, cela a
bie (in d'une explication.

Datstoute les nations civilisées, il se tant-feste des tendances vers le besoin d'nue stétîogrît-
Iule nauionale, qui reileeral, i- s systôimîesluIls

uont moins ntbiiretx adoptis clineii par uit grouipeîle per.titnnes. il est évidtmnti étrable quelotiocs les personnes p rntit une indtne lniuite
pteiîe-tnlit lire la siénugraphie docette in nigne. Mltisquelle sera li stéiograttitibl qui pourra être choisieA cet ellet? Ce ne scra pas du tout 'ele (rute tropo-
sera telle on telle coterle, mais celle q ui sera lin-posée atu gotuvel ielient par le peuple, île mtnme
qle ce n'est pis l'cdîtiéiiiie franç·tîse qui fait lalangue, innis le peuple français ilui impose sailan-gue au l'Aradéie. Donc il la uut qu'une stéiogri.-
phie, a vint d'être décrétée ititna c soit devenue
pr.plulaære.

Ici le s, tai du mot puitl'aire demande à ttreprécisé. Ce n'- st certes pas le coulait uin peuple.
dont l'instructiont est borIé'e. quI loltesesa iaigue
t pAcadl mie, Imîais c'est lit ta-se des gens lettrés.des hommîîes tie scince el lotit speelitleitetnt îles
Journistes t qui, l cotirant tie toits les progrès,
les publlint en employant certaitiesexpressions
nouvelîes. mis épuré. s, sinns lesqelis Il serait
impossible de patrlorl's cho-es noteiles. C'est
done le l'etple Instruit qui forge les expressions
ntiptdstnu progrès et qui les répand dans le pou-pie tout entier. ce qii force l'Académie A les lits-
crire dans sots Dictionti Ire.

Les choses se ptiseronit d.. la mli ême niéière en
ce t ui concerne la Stenogtnpi". Un systène n'estnullement populairc par la seule ralsnti qu'il est
entriesminsd'un très gr nd itnombre de per-
sonies, aussIilongtenps qu'il n'est Itas atpprouvé 
et tîtiopté par L'élite dles gens instruts, qui l'emt- i
plolent dle préfér' nce lo tout lt titre s.ystèae. Ceux- tlA se ctutrgen;alors te le recoimand -r titi grtid t
tiblic, lequel Unit forcément pur en Imposeratqptionaugouvernement. t

PiE CANADIEN t,

C'est pourqtuot J'lii dlit que lut stC.no'grapillPittain. magréle grand nomtbre de personnes
il li len servent, n'est pas devenue )oeulaire. Destioniies très versés dans les q tiestions sténogra-
iq utittes lui trotivent des défauts onsidérables;

ni ieut S'ent convaincre en lisait les dltiberaîtions
le Shotthattil Soelet d tie Londres A plus

.'it- rattis Vit.erittire Iltihmn nte pourra pas de-v'eir eitieiiu.
Puii-iraalogle. ces consilérations pet'vent étroaltplitqnées il 'écrittire Diloîyé et el1's ine dlis.
teunt d'entrer, ait sujet de cette éctitître. danstes Iéa ils pl its précis. .\itis je vousdevats l'expli-e'tion deîittidlde.
P<ermelt'z-mot d'njouter que la putiblication <lit

Manutel de Jucundt sert tu peu difrérée, parco
<ie divers atitres travautx et île fréqtents voyagesA Paris mie prennent beaucoup s temIs. De Iplus.je ticts il ptrésentter titi otis'r.ge qui Suit, atattîit ut chose 1i atît e petit l'tre, irrèliretitlc.
Il va tittmtix patieneter encore lue d'avoir a tro-
poser îles corrections pltus tard.

V'ersailles, 14 août l893.
Dr TirnnYitit's'-MEgo.

Derniriient, A la porte d'une égliseeatiotl-q ie, la p troortè.tt'îîu lrttesttnt a été vendie Aitn Jui'. Ainsi le veut la loi îles contrastes.

lit. Josehit Genest, un tics fondateurs tIc l'an-cienne Soei'té eanndienne de sténographie, estdécédé le 17.noût dernier. Il était tgé le 2> ans.

Ui journal allemîand a déjà évalué A deux
iîlltlonis le iotlre de pelsonnesq il Connaissait
i sténegrapie Duployé, e 1885. Et on prétend

que cet te méthode <'est pas populairel

La partie sténographique le notre édition'l il 12sera faite par tn re ami, M. Cl émîent. Une pagesi'r. donnée en sténographie applqté' et. tue it-tre en sténographie rapide. De cette façon. noicett uis p tirroit juger ds linnieuses ressoureces
tit'loe lit niétiode D tployé pour suivre lt paroîle.

Notre ami.Mt. Aiex. <Cment qui, depuis quel-
quites anne's, tait le sténograpihe privé diu lieute-itnt.gouvs'erneurChlauti, etn utrefois stênogra-
laie pilvé île l'ancien premier mîîiilstre \Meriervientdeutionnersa ré-Ignation pourcause desanlt.Etu ellet, depuis titi nii, Mu. (ilègment n'est pas bien.énmiiioints, il ne veut pas rester oisif, car il doit
otvrir titi bureau tic sténographie et île clavigra-pile Al Montréal.

Un tids grands efa te Londres a linaugttré der-itéremtent tui autre moyen île propagande stno-
grahiiquiei. Les clients peuvent dicter tout eni dé-jetin-int leurs correspondances l des Jeunes filles
qtui les sténographoient aec toute la diliîgete pos-siblîe et transmettent ensuite le texte rédigeé Adi'autres e unes filles attablées dlevant des mach-
oes A t"rilre. Le cîonsomateur n'a plus qu'à signer

et clicter l'adresse

H1clenî Keller. sonrde-mutuetteet aveugle, la mo-derne Ltiur Bridgeian, qui ftit ses études ACincinnnti (Ohio), écrit et coipose couraiminent
sur le clavigraphe. , es touches dît clavier portent
leurs lettres en rellef..\ lle Keller, qui est Aigée île
quatorze ans. pos éde u grand littéraire et a reçi
réceiient, d u directeur du journal dédiée A la
jeunecs-e, la somme îlu $2150 pour un court essal deses Impressions de la vie.

La <Prusse marche au premier rang parmi les na-
tions pratiquant et enseiguant l'écriture rpide.Et.cependant, l'écrit ure nationalede notre vénéré
ialtre aî francli le tihin. après avoir été adaptéeù, lun langue talillande! Un ties disciples île M.l'abbé Duployé, . le Docteur Weber, s'est vit
chargé par les pratlciens alleimîandîs dte donner aucercle sténographique île Derlin, tics leçons de sté-
nographie française. Ainsi, ce peuple qui proscrittout ce qui vient île la France, qui méconnalt
méme la s teur dies gratds i savants raiçtais, tels
que Pasteur. ut laissé pénétrer chlez lui une mué-thode française de sténogrnpie! (C'est pour la iné-hode qui' nous préconisous une belle victoire, du-rable, celle-lA, parce que c'est. réelleunéhlt une vie-
cire sclcntliflqtue.


